[image: image1.jpg]SNUpp-FST





Monsieur le directeur académique,

Avec quels mots peut-on qualifier la situation de ce département,  celle d’aujourd’hui et celle de demain ? L’histoire se répète inlassablement, manque de postes, de personnels, classes surchargées, ouvertures insuffisantes, fermetures injustifiées, remplacement toujours inopérant, droit des collègues non respectés.  Je ne vous fais pas le détail des chiffres, tout le monde ici les connait parfaitement et personne ne peut s’en  féliciter. A l’heure où il est annoncé que l’école primaire est redevenue une priorité, en Seine-Saint-Denis nous en sommes toujours à nous demander s’il y aura un enseignant devant chaque classe à la rentrée, si nous serons toujours contraints d’entasser 3, 4, 5 voire plus, d’élèves supplémentaires dans nos classes faute de remplacement et si nos collègues vont continuer de se sentir punis d’enseigner ici. Mais aussi et surtout nous nous  inquiétons des  conséquences sur les enfants de ce département. Sans parler des résultats qui nous placent régulièrement en fin de peloton, nous connaissons tous les réalités du terrain et les conditions inacceptables d’enseignement qui existent dans de trop nombreuses écoles. Le SNUipp croit résolument que tous les élèves sont capables de réussir mais nous en attendons toujours les moyens.

A la rentrée de septembre, dans plus d’une vingtaine d’écoles classées ZEP les seuils jusqu’alors appliqués seront dépassés, sans même qu’il soit annoncé un réexamen de leur situation. Même constat pour 19 écoles situées Hors ZEP. Avec 88 PES manquant à l’appel vous serez contraints de nouveau de faire appel aux contractuels pour faire face aux besoins avec  les mêmes conséquences pour les écoles et les élèves. D’année en année, nous n’en pouvons plus de tirer les mêmes  constats, ce sont les enseignants les moins formés et les moins expérimentés qui enseignent dans les zones les plus difficiles et ce sont les élèves qui rencontrent le plus de difficulté auxquels on ne permettra pas de trouver au sein du service public, les réponses adaptées à leurs besoins.

L’an passé le SNUipp avait déjà alerté le ministère dès le mois de juin sur la situation de rentrée  2012 et les enseignants de Seine-Saint-Denis s’étaient  largement mobilisés pour exiger des moyens. Sans même accepter de nous recevoir, les réponses du ministre n’ont pas été à la hauteur des besoins.  Nous nous retrouvons aujourd’hui dans les mêmes conditions. Le ministère doit nous entendre  et trouver aujourd’hui les bonnes réponses. A  moins que le ministre ne choisisse de voir se reproduire et se radicaliser les mobilisations d’enseignants et de parents. D’autant plus que dans ce département, ce n’est  pas seulement l’éducation qui n’a pas les moyens de fonctionner correctement, ce sont tous les services publics qui sont défaillants et qui placent la population en grande difficulté. 

Monsieur le directeur académique, vous êtes le représentant du ministère et vous êtes chargé de la continuité du service public de ce département, celle-ci ne sera pas correctement assurée si vous ne revoyez pas les mesures de carte scolaire pour les écoles les plus en difficulté. Le bilan des ouvertures /fermetures de février et de juin montre qu’il vous reste encore des postes pour régler certaines situations dès aujourd’hui car les écoles et les familles acceptent difficilement d’attendre septembre pour connaitre leurs conditions de rentrée. Nous vous avons fait parvenir un document de l’ensemble de ces situations mais nous reviendrons sur quelques unes au cours de ce CTSD.

Nous souhaiterions également connaitre la traduction départementale des annonces concernant les  aides à la direction et la professionnalisation des AVS  et de leur maintien sur poste. Ces personnels  font  la preuve depuis leur recrutement qu’ils sont indispensables  au bon fonctionnement des écoles et la pérennisation de leur emploi est incontournable.

Pour que  les familles retrouvent la confiance dans leur école et que les enseignants retrouvent celle qui leur est nécessaire pour enseigner, le ministère doit s’engager dans un plan de rattrapage et de développement indispensable pour la Seine-Saint-Denis. Le SNUipp avec la FSU appellera à la mobilisation dès la rentrée pour l’exiger du gouvernement.
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